Présentation des 13 stratégies gagnantes pour favoriser la réussite des garçons en lecture 
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	1. Visez Juste : Choisir des ressources adaptées aux garçons.
Exemples : de la science-fiction ou du fantastique, des journaux, des magazines, des bandes dessinées, des cartes de baseball ou de hockey, des guides d’utilisation.
	Choisir des livres qui :
· Leur renvoient leur propre image de ce qu’ils aspirent à être et à faire;

· Les font rire et font appel à leur côté espiègle;

· Privilégient l’action plutôt que l’émotion;
· Répondent à un besoin de réconfort, de familiarité comme les séries d’aventures (Harry Potter);


	Invitez les élèves à choisir du matériel de lecture pour la classe ou la bibliothèque. Cela accroîtra leur sentiment d’appartenance et leur intérêt envers les nouvelles ressources.


	2. Semez des habitudes : Fournir souvent des occasions de lire et décrire.

Les enseignants doivent faire de la lecture un point de mire constant en classe et ce, dans toutes les matières.

	· Lisez à voix haute en y mettant le ton pour que les élèves entendent ce qu’est bien lire et s’exprimer avec fluidité; 
· Planifiez quotidiennement des blocs de temps de lecture personnelle;

· Utilisez des accessoires et reliez ainsi les textes que vous lisez à des objets concrets.

	Un programme équilibré de lecture et d’écriture devrait mettre en jeu les activités suivantes :
· Lecture à voix haute, partagée, dirigée et indépendante.

· Écriture modelée, interactive ou partagée (enseignant et élèves), dirigée (ateliers d’écriture), indépendante.



	3. Ciblez votre enseignement : Comprendre les styles d’apprentissage des garçons.

La recherche montre que les garçons sont particulièrement réceptifs aux leçons très structurées : sujet bien défini, raison d’être claire et objectif précis.


	Les garçons participent pleinement quand :

· On assigne le travail en petites étapes concrètes et réalisables, aux échéances précises;

· On morcelle les leçons en diverses activités offrant des occasions d’apprentissage actif (mise ne scène, enquête, recherche, utilisation de l’informatique);

· Le travail inclut un élément de compétition ou des objectifs à court terme;

· On leur accorde du temps de révision ou de réflexion après la leçon ou le devoir. 
	Utilisez cette liste pour vérifier que les travaux de lecture et d’écriture que vous donnez aident les garçons à faire de leur mieux :
· Ai-je donné des instructions claires détaillant exactement ce que je demande?

· Ai-je indiqué le temps que devraient prendre les élèves?

· Ai-je clairement défini l’échéance?

· Ai-je démontré des exemples de ce que j’attends des élèves?
· Y a-t-il un équilibre entre le travail individuel et le travail de groupe?

· Ce travail donnera-t-il la possibilité aux garçons de faire preuve de leadership?
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	4. Place aux arts : Passer par les arts pour rendre la lecture vivante.

Des études ont montré qu’intégrer les arts à l’enseignement des langues comportaient bien des avantages, notamment en termes d’amélioration dans les domaines suivants, par des approches ou des programmes indiqués.
· Écriture – l’art dramatique et le dessin peuvent servir à pratiquer, évaluer et revoir certaines idées avant un exercice d’écriture;

· Mécanique du langage, langage global, écriture – par la participation des élèves à des programmes de musique et de poésie;

· Lecture globale, vocabulaire visuel et compréhension de lecture – à travers les jeux de rôles, l’improvisation et l’écriture d’histoires;

· Habiletés supérieures de la pensée et habiletés à articuler des idées – par le biais d’un programme complet axé sur les arts et le langage.
	L’art dramatique peut servir dans diverses situations d’enseignement :
· En lecture : À vérifier qu’un texte est bien compris, sinon à l’approfondir; à susciter chez l’élève de l’empathie pour les personnages de l’histoire.
· En écriture : À planifier différemment un exercice d’écriture; à encourager le travail de collaboration sur des tâches écrites; à stimuler l’imagination; à lier des activités d’écriture à des mises en scène réelles et pertinentes.

· En expression orale et en écoute : à faciliter les échanges entre les élèves sur des textes; à aider les élèves à parler de ce qu’ils ont l’intention d’écrire et à planifier un texte écrit.


	Servez-vous des intérêts des élèves pour la musique pour arriver à l’écriture :
· Partez de musiques sans paroles pour demander à vos élèves de créer des listes (de mots, phrases, chansons, mots-images, lettres, pièces de théâtre ou dialogues, slogans, poèmes, chants, etc.) ou une description fictive du compositeur.
· Partez de musiques avec paroles pour demander à vos élèves d’en changer les mots, d’y ajouter une strophe, d’inventer un nouveau titre, de concevoir une pochette de disque, d’écrire d’autres paroles à partir du même titre, etc.

	5. Laissez-les parler : Utiliser le besoin d’interaction sociale des garçons.
Certains garçons doivent verbaliser leurs idées avant de lire ou d’écrire. Les priver de cet élément social peut créer un problème, peut-être invisible pour l’enseignant, mais qui pourrait compromettre sérieusement la réussite dans des activités de lecture ou d’écriture.

	Les situations de classe et stratégies d’enseignement suivantes sont idéales pour renforcer l’idée que le dialogue fait partie intégrante du développement de compétences liées à la littératie :

· Des petits groupes d’élèves occupés à des activités de lecture partagée incluant la personne enseignante;

· Des groupes travaillant ensemble à partir de plusieurs exemplaires d’un même texte;
· Des élèves lisant par deux, un travail entre partenaires de la même classe ou entre camarades-ressources;
· Des groupes lisant tout haut en même temps que l’histoire racontée sur cassette;
· Des élèves travaillant à deux à l’ordinateur (pour refondre un texte).
	Les cercles littéraires : quelques principes clés à appliquer.
· Les élèves choisissent leur lecture;

· De petits groupes temporaires sont formés, selon le choix de lecture des élèves;

· Chaque groupe lit un livre différent;

· Les groupes se rencontrent régulièrement et de façon planifiée pour discuter de leurs lectures;
· Les membres ont recours à des notes écrites ou à des dessins pour se repérer dans leur lecture et dans la discussion qui s’ensuit;

· Les sujets de discussion sont établis par les élèves;

· Les rencontres de groupes sont l’occasion de conversations ouvertes répondant d’un processus naturel;

· L’enseignant n’est pas membre du groupe et son rôle n’est pas de donner des directives, mais d’animer;

· Les évaluations sont menées aussi bien par l’enseignant que par les élèves qui s’autoévaluent;

· Un esprit ludique, plein de rires et de bonne humeur, anime les rencontres;

· Une fois les activités de groupes terminées, chaque groupe partage avec la classe, puis on forme de nouveaux groupes selon les nouveaux choix de lecture.
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	6. Donnez-leur des modèles : Influencer les garçons en proposant des modèles masculins.

Les enfants sont très sensibles aux modèles de comportement. Les modèles masculins que véhicule la culture populaire – au cinéma, à la télévision ou dans les jeux vidéo – sont malheureusement souvent peu portés à lire et à écrire ou à valoriser ces activités. Mais on trouve tout de même dans cette culture populaire, de même qu’à l’école, au sein de la famille et de la communauté de nombreux modèles de comportement promoteurs de littératie. Utilisez-les pour induire des changements majeurs dans l’attitude, les intérêts et la réussite des garçons relativement à la lecture et à l’écriture.


	Passez à l’action :
· Créez un groupe de lecture pour hommes (pères, tuteurs, mentors) et garçons. Prévoyez des rencontres périodiques (p. ex., une fois par mois), hors des heures de classe. Avant ou après les périodes de lecture, prévoyez des activités reliées à la littératie (p. ex., jeu de rôle inspiré du texte choisi) pour répondre aux besoins d’apprentissage kinesthésique des garçons.

· Créez un club de lecture pour garçons, en effectuant des jumelages au sein d’une école ou d’une famille d’écoles.


	On a mené une étude de cas au Royaume-Uni pour vérifier l’efficacité du mentorat comme stratégie d’amélioration du rendement scolaire des garçons qui comptaient dix années de scolarité.

Stratégie :

· Chaque garçon passait une série d’entrevues avec son mentor.

· Au premier entretien, le garçon discutait :

– de ses réussites et de ses difficultés;

– des raisons de ses succès et de ses échecs;

– d’autres facteurs qui pouvaient influencer son rendement.

· Au deuxième entretien, chaque garçon devait établir, avec son mentor, une stratégie personnelle pour améliorer un élément de son choix (p. ex., respecter l’échéance d’un travail, terminer un devoir à temps, élaborer ses rédactions).

· Au troisième entretien, on rediscutait de la stratégie établie.

· Au quatrième entretien, le garçon commentait le succès ou l’échec de la stratégie.

· Jusqu’au dernier entretien, il appliquait la stratégie choisie.

Principaux résultats :

Les trois quarts des garçons ont déclaré que la stratégie avait été un succès et qu’ils avaient noté un progrès dans leur travail. Les garçons ont perçu les entretiens individuels, axés sur leur travail plutôt que sur leur comportement, comme un processus d’apprentissage positif.

(Cawdell, 1999)

	7. Aiguisez leur esprit critique : Introduire la littératie critique en classe.

L’exploration et la discussion des idées sous-jacentes d’un texte ou d’un produit médiatique est un excellent moyen d’aider garçons et filles à « lire » leur monde (p. ex., en prenant conscience des façons dont divers textes présentent individus, groupes et situations). Le travail de réflexion critique a du sens aux yeux des garçons et parle à leur plaisir de comprendre les choses. Il est toutefois essentiel que le personnel enseignant se prépare au débat intellectuel qui, pour beaucoup de garçons, est leur manière de montrer leur intérêt et leur implication dans un sujet!
	En pratique, littératie critique veut dire :

· Examiner les sens possibles d’un texte;

· Réfléchir au but d’un texte et aux raisons qui ont motivé son écriture;

·  Savoir que les textes, loin d’être neutres, sont porteurs d’un point de vue précis;

· Analyser le pouvoir du langage et de la persuasion;

· Approfondir des interprétations du texte faites par d’autres lecteurs;

· Adopter un point de vue sur le texte;

· Analyser et clarifier ses propres valeurs relativement au texte.
	Aidez les élèves à repérer et à critiquer les stéréotypes
Pour stimuler l’esprit critique des élèves, Heather Blair et Kathy Sanford fournissent

quelques exemples d’activités qui incorporent de façon active et significative les intérêts

personnels, le plaisir, le défi et un but précis.
· Demandez aux élèves de comparer les noms et les verbes employés dans deux articles

de sport sur des vedettes d’athlétisme : l’une étant une femme, l’autre, un homme.

· Demandez aux élèves, avant de lire divers textes, de réfléchir aux façons dont les vies

des élèves du sexe opposé sont différentes de la leur.

· Demandez aux élèves de discuter des liens entre les images tirées de la culture

populaire et de leurs expériences personnelles en tant que fille ou garçon.
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	8. Du concret! Savoir rejoindre les garçons.
Les garçons s’investiront d’autant plus dans des activités de lecture ou d’écriture s’ils se sentent profondément interpellés par le sujet. Permettre aux garçons de fouiller des thèmes et des problèmes réels – surtout ceux qui les touchent personnellement, bien qu’il y en ait d’autres – et faire en sorte que les tâches scolaires aient un but précis et une raison d’être dans leur vie.
	Situer, modeler, socialiser
· Situer l’apprentissage, c’est-à-dire le baser sur les intérêts et les habiletés des élèves et sur des situations proches de la réalité.

· Modeler l’apprentissage, c’est-à-dire proposer aux élèves divers modèles d’expertise – celle des maîtres (personnes enseignantes et autres experts) et celle des apprentis (autres élèves) – comme points de repère contre lesquels mesurer leurs progrès ou comme moyens variés de résoudre un problème.

· Socialiser l’apprentissage, c’est-à-dire fournir aux élèves des occasions de travailler ensemble, particulièrement s’il y a une récompense sociale quand ils améliorent leurs habiletés (p. ex., les applaudissements de la classe).
	Faites appel au vécu :

· Intéressez les élèves à la lecture en explorant le patrimoine et l’histoire de leur communauté et en leur faisant vivre diverses expériences d’apprentissage marquantes (p. ex., à l’aide de mentors, recueillir sur leur passé des histoires apprises de membres de leur famille ou lors d’événements communautaires, rassembler objets et photos historiques qui s’y rapportent).
· Transformez la classe en café-librairie, offrez-y du chocolat chaud, des biscuits... et une grande variété d’ouvrages pour habituer les élèves à fréquenter les livres dans une atmosphère de détente tout faisant de la lecture.

· Organisez une rencontre entre garçons et hommes (pères, tuteurs, mentors) pour discuter d’une pièce de théâtre ou d’un roman. Thèmes étudiés : paternité, virilité et relations.

· Demandez à un groupe de garçons de rassembler une documentation solide sur les voitures. Suggérez-leur d’abord de collectionner des photos de voitures tirées de magazines, de journaux, de calendriers, etc. et d’en faire un collage, puis de créer un second collage à partir de leurs trouvailles dans des ouvrages spécialisés sur les moteurs de voitures. Faites-leur aussi mener un sondage auprès de leurs camarades de classe sur leur modèle de voiture préféré et rédiger un rapport final.
· Proposez aux élèves d’étudier par exemple le thème de l’eau durant toute l’année scolaire, en travaillant avec des élèves en sciences de collèges voisins pour enquêter sur la salubrité des étangs et des ruisseaux locaux, recueillir et analyser les données et rédiger un rapport sur le sujet à l’intention de la communauté.

	9. Branchez-vous : Par la technologie, intéresser les garçons à la lecture.
Philippe Perrenoud souligne que « former aux nouvelles technologies, c’est former le jugement, le sens critique, la pensée hypothético-déductive, les facultés d’observation et de recherche, l’imagination, la capacité de mémoriser et de classer, la lecture et l’analyse de textes et d’images, la représentation de réseaux, d’enjeux et de stratégies de communication ». Toutes ces stratégies sont reliées à la littératie. (Perrenoud, 1992)


	Textes inspirés par la technologie
En Tasmanie, un enseignant chargé d’élèves récalcitrants à la lecture a invité un professionnel du milieu sportif à leur donner un cours en plein air. Il a fourni à ses élèves un appareil photo numérique, s’est organisé pour qu’ils puissent travailler avec PowerPoint, et leur a demandé de documenter le cours en rédigeant leurs propres textes. Les documentaires des garçons furent un succès.


	À Birmingham, au Royaume-Uni, la diversification des technologies offertes et l’amélioration de leur accessibilité changent la nature des programmes et des ressources axés sur le développement de compétences liées à la littératie et la numératie. Voici quelques idées novatrices déjà éprouvées ou qui le seront sous peu :

· Utilisation d’appareils photo numériques pour produire des ouvrages que des enfants de garderie peuvent ensuite imprimer et partager avec leurs parents.

· Mise en circulation prochaine d’histoires interactives sur cédéroms dans les bibliothèques, pour des familles avec enfants en bas âge.

· Installation prochaine de traitements de textes et d’Internet en

bibliothèque pour l’aide aux devoirs.

· Tableaux blancs électroniques (smartboards) utilisés dans un grand nombre de garderies et d’écoles.

· Établissement de clubs Internet dans les bibliothèques pour donner l’occasion aux jeunes de commenter des livres.

· Prêts d’ordinateurs portables à des jeunes résidant loin des écoles, leur permettant de mener avec souplesse leur apprentissage, d’accéder aux travaux par Internet et de communiquer par courriel avec une tutrice ou un tuteur.

· Utilisation d’ordinateurs de poche et de table auprès de groupes d’élèves cibles, pour prendre des notes plus facilement ou écrire directement à l’ordinateur.
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	10. Évaluation gagnante! Recourir à des outils d’évaluation appropriés aux garçons
Les élèves réussissent quand leurs efforts et leurs progrès en lecture et en écriture sont valorisés. Il importe que tous bénéficient, à tous les stades de leur apprentissage, d’une évaluation attentive et de qualité et d’une rétroaction claire, riche en félicitations et en directives précises sur des façons de s’améliorer. Les garçons sont particulièrement réceptifs aux évaluations précises et aux commentaires adéquats et spontanés qui peuvent leur être adressés. L’évaluation formative peut répondre à ce besoin grâce aux nombreuses rétroactions qu’elle permet en cours d’apprentissage.
	Des études menées au Royaume-Uni ont montré que les garçons s’amélioraient en écriture dans les écoles où l’enseignante ou l’enseignant valorisait leurs écrits et leurs progrès en écriture. Voici des stratégies d’évaluation qui leur donnaient ce message :
· Correction soignée et détaillée des travaux écrits, accompagnée de conseils clairs lorsqu’une amélioration était requise;
· Correction et rétroaction montrant que l’enseignante ou l’enseignant avait apprécié des caractéristiques d’écriture typiques de nombreux garçons souvent exclues comme inappropriées (p. ex., récit d’action plutôt que description, humour, concision) et avait donc émis des commentaires positifs sur ces éléments, tout en indiquant les points à améliorer.
	Les évaluations efficaces :
· Rejoignent les élèves et modèlent la façon de se servir de ses connaissances et habiletés dans la vie;

· exigent des élèves d’appliquer leurs connaissances et habiletés à une nouvelle situation, les évaluations ne portant ni sur du par cœur  ni sur la répétition mécanique de faits mémorisés;

· Visent une réalisation ou une performance étroitement liée au contenu évalué, évitant ainsi aux élèves d’être parfois si absorbés par leur création (p. ex., affiche, brochure) qu’ils en perdent de vue les connaissances et habiletés à démontrer;

· Incluent un ensemble de critères pour chaque composante évaluée (p. ex., recherche individuelle, écriture, performance de groupe). McTighe préconise l’utilisation d’exemples de travaux, bons ou moins bons, pour aider les élèves à comprendre le niveau de qualité demandé. Il conseille donc :

· De leur montrer plusieurs exemples de travaux d’un même niveau de qualité pour illustrer qu’on peut satisfaire aux critères de diverses manières;

· De leur demander d’analyser ce qui différencie un moyen d’un excellent travail pour prendre conscience des caractéristiques requises pour l’excellence; de les aider à élaborer les critères d’évaluation de leur propre performance, d’après les exemples de travaux examinés.

	11. Mettez-vous à leur place : Rôle de l’enseignante ou de l’enseignant
La recherche d’Alvermann (2001) à l’University of Georgia sur l’enseignement efficace des compétences liées à la littératie a montré que, pour stimuler chez les élèves le sentiment de compétence et de confiance en soi, on doit réussir à les convaincre qu’on s’intéresse à eux et qu’on désire qu’ils apprennent. Commenter, savoir motiver et encourager sont donc d’importants facteurs quand il s’agit d’aider les garçons à maîtriser la lecture et l’écriture.
	« Les garçons s’épanouiront à l’école si de toute évidence ils y sont les bienvenus et y sont appréciés et si leur enseignante ou leur enseignant les accepte tels qu’ils sont vraiment, avec leur véritable plaisir d’apprendre. Des chercheurs [...] ont démontré que le principal facteur protégeant les jeunes contre les troubles émotifs, l’abus de drogues et la violence – autre que l’intimité qu’ils ont pu établir avec leur famille – est le sentiment d’appartenance à l’école. »


	C’est lorsqu’ils se passionnent pour ce qu’ils apprennent que les élèves apprennent le mieux. Utilisez les méthodes suivantes pour stimuler leur intérêt :

· Demandez aux élèves ce qu’ils pensent de ce que vous venez de leur enseigner.

· Cultivez l’humour dans vos présentations.

· Manifestez le plus souvent possible la passion qui vous a amené à l’enseignement.

· Citez fréquemment des gens talentueux.

· Peu importe votre matière, présentez régulièrement des textes sur des gens qui ont triomphé de l’adversité.

· Rappelez aux élèves leurs réussites passées pour nourrir leur sentiment de compétence.
·  Incorporez à votre enseignement des exemples (de gens, d’événements, d’expériences, de points de vue, etc.) qui reflètent les cultures de vos élèves.

· Élaborez des évaluations qui correspondent aux expériences de vos élèves.
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	12. Alliez-vous à la famille : Intéresser les parents aux compétences liées à la littératie.
Une enquête importante menée au Royaume-Uni (OFSTED, 2003) a montré que les écoles primaires qui atteignaient des normes élevées avaient formé de solides partenariats avec les parents en lecture. Elles les informent de l’approche de l’école en matière de littératie, leur demandent de l’aide et leur fournissent le soutien ou les ressources nécessaires pour le faire (Barrs et Pidgeon, 1999, p. 16). On décrit ci-dessous certaines approches remarquées dans les écoles qui ont du succès.


	Créez des « journaux de lecture » à pages doubles que les élèves apportent à la maison. Ils serviront à établir un dialogue direct entre vous et les parents au sujet de l’amélioration des capacités de lecture de leur enfant. Sur une page, détaillez des activités de lecture; la page vide permettra aux élèves de noter leurs commentaires de lecture. Les journaux de lecture aident par exemple les élèves à :
· Dresser une liste de mots nouveaux ou intéressants;

· Dessiner des scènes ou des personnages;

· Noter des modèles d’écriture (p. ex., copies, descriptions);

· Noter des faits intéressants;

· Créer une affiche publicitaire pour le livre qu’ils lisent.


	Mobilisation parentale 101 : Michael Sullivan donne les conseils suivants aux parents désireux d’encourager les garçons à lire.

· Allez-y doucement : Lire des livres difficiles ne rend pas un garçon lecteur; lire souvent et beaucoup, oui. Laissez donc votre garçon lire ce qu’il a envie de lire, même les livres trop faciles pour lui. C’est peut-être qu’il manque de confiance dans ses capacités et cherche à se rassurer : c’est tout à fait normal. Ce que vous voulez éviter, c’est qu’il arrête complètement de lire.

· Laissez-le choisir : Dans la mesure du possible, laissez votre garçon choisir les livres qu’il veut lire pour le plaisir et évitez de lui donner l’impression que lire est une corvée imposée. Peut-être choisira-t-il constamment les mêmes types de livres.
· Lisez avec lui : Beaucoup de garçons trouvent difficile de lire, mais aiment encore se faire lire des histoires. Partagez la lecture avec votre garçon, pour qu’il n’ait que la moitié du travail à faire. Si la lecture est trop difficile mais que l’histoire le passionne, lisez-lui toute l’histoire. Écouter ce qu’on leur lit encourage les garçons à bien lire.

· Lisez devant votre garçon : Même lorsque vous n’êtes pas en train de lire avec votre garçon, assurez-vous qu’il vous voit lire. Les hommes s’isolent souvent pour lire : brisez cette habitude! Lisez devant les garçons, les vôtres ou ceux des autres.

· Montrez votre respect pour les activités intellectuelles : Lire fait partie d’une riche vie intellectuelle. Témoignez au moins du même respect pour les choses de l’esprit que pour le monde physique. Participez avec votre garçon aux activités organisées par la bibliothèque ou l’école, jouez aux échecs ou à d’autres jeux mentaux (mots croisés, etc.). L’esprit a besoin d’exercice au même titre que le corps.

	13. Faites de la littératie un projet d’école : Dépasser les murs de la classe.
Quand toute l’école cherche à améliorer chez les garçons les compétences liées à la littératie et se dote pour cela d’un solide leadership, elle peut profondément influer sur le rendement des élèves. Une école qui mise sur la littératie évalue les groupes qui réussissent moins bien, définit les priorités et élabore des plans d’action pour les mettre en œuvre. 

	Voici quelques suggestions à appliquer à l’échelle de toute l’école :

· Encourager les liens entre l’enseignante ou l’enseignant et l’élève.

· Apprécier l’énergie des garçons et la canaliser vers la réussite scolaire et la formation du caractère.

· Accorder une attention particulière aux garçons plus sensibles, moins compétitifs et moins agressifs que les autres.

· Préconiser une bonne planification et des ressources pour aider les garçons à surmonter leurs difficultés (p. ex., manque d’estime de soi, faiblesses linguistiques) à l’école et dans la communauté.

· Jumeler des élèves du primaire avec des mentors de la communauté ou des élèves compétents plus âgés pour des activités de lecture et d’écriture.
	Établir des objectifs à l’intention de groupes et d’élèves qui réussissent moins bien que la moyenne s’est révélé une stratégie efficace dans plusieurs écoles où l’on avait prévu un mentorat et un suivi des progrès accomplis par rapport aux objectifs fixés. Les programmes qui ont eu du succès présentaient des caractéristiques communes. Par exemple, on avait :

· informé les élèves et les parents au sujet des évaluations;

· organisé des rencontres sur la réussite des garçons;

· fourni au personnel enseignant des occasions de se rencontrer et de discuter des progrès des groupes et des élèves ciblés;

· assigné des mentors aux élèves ciblés;

· formé des groupes de devoirs et de révision.
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Contexte

Toutes les informations contenues dans ce résumé sous forme de tableau ont été tirées de l’ouvrage Moi lire tu blagues : Guide pratique pour aider les garçons en matière de littératie de Éducation Ontario, gouvernement.

Ce résumé a été élaboré dans le cadre de la table de concertation des conseillers pédagogiques de la CSDM (avril 2010) à l’intérieur du groupe de réflexion sur la réussite des garçons.
Étaient présents lors de cette rencontre :

Danielle Paquette

Caroline Smith

Karine Laroche

Sonia Bond

France Héneault

Benoît Patry

� Tiré du document Moi lire tu blagues : Guide pratique pour aider les garçons en matière de littératie, Éducation Ontario, disponible au http://www.edu.gov.on.ca





